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Gilardi, activiste 
de la nature
À 80 ans, Piero Gilardi, écologiste ante 
litteram et artiste militant qui avait 
fait de la nature son thème 
de prédilection, s’est éteint 
ce dimanche à Turin, sa ville natale. 
Fils de Mario Gilardi, peintre 
et restaurateur, et de Cecilia Lavelli, 
mannequin, il débute son activité 
artistique en 1963 avec l’œuvre 
néo-dadaïste Machines du futur, suivie, 
deux ans plus tard, par les Tapis-
Nature, devenus depuis sa marque 
de fabrique. Ces petits fragments 
naturels en polyuréthane, initialement 
produits en rouleaux, découpés 
et vendus au mètre, « étaient pensés 
comme des tapis sur lesquels marcher. 
Ils faisaient sortir l’art des endroits 
conventionnels pour le ramener dans 
l’espace domestique », racontait 
l’artiste. Ces œuvres le feront 
connaître à Paris, Bruxelles, Cologne, 
Hambourg, Amsterdam, New York. 
Repéré par le critique Germano Celant, 
il participe à la naissance 
du mouvement de l’arte povera, 
exposant aux côtés de Mario Merz, 
Alighiero Boetti ou Michelangelo 
Pistoletto. Mais la logique capitaliste 
du monde de l’art ne lui plaît pas. 
En 1968, il arrête la production 
artistique, s’engage dans 
les mouvements activistes et se tourne 
vers des expériences de création dans 
l’espace social au Nicaragua, 
en Afrique et en Amérique du Sud. 
Ce n’est qu’en 1981 qu’il reprend son 

activité artistique, poursuivant 
sa réflexion sur la relation entre 
l’homme et l’environnement ainsi que 
sur les technologies numériques. Créé 
en 2008, le lieu qui résume le mieux 
ses expérimentations est le parc d’Art 
Vivant de Turin (PAV), un centre 
de création dans lequel la nature est 
la source d’inspiration privilégiée pour 
stimuler la créativité de chacun. 
Les propositions innovantes de cet 
artiste qui n’a jamais cessé de penser 
l’art comme étroitement lié à la vie, 
ont aussi rayonné dans les institutions 
internationales grâce au soutien 
de nombreuses galeries : à Paris chez 
Semiose, puis chez Michel Rein ; 
à Turin à la galerie Sperone, chez 
Giorgio Persano et Biasutti & Biasutti, 
qui gère son fonds de dotation 
et travaille actuellement à l’édition 
du catalogue raisonné. Après 
la grande exposition chez Magazzino 
Italian Art à New York, il travaillait 
déjà à la rétrospective prévue au PAV 
en novembre. De nombreuses œuvres, 
projets, études y seront exposés. 
BIANCA CERRINA FERRONI

 Selon un article du journal néerlandais 

De Telegraaf, la police de la province 

du Limbourg, qui enquête avec Interpol 

et Europol sur le braquage de bijoux 

et diamants survenu à la TEFAF de 

Maastricht le 28 juin 2022, aurait identifié 

plusieurs suspects, appartenant 

à l’organisation criminelle des Pink 

Panthers, originaire des Balkans. 

  Neuf œuvres de la Frick Collection sont 

prêtées pour la première fois au Prado 

à Madrid, alors que le musée new-yorkais 

est actuellement fermé pour travaux. 

Trois tableaux du Greco, quatre de Goya, 

un de Vélasquez et un de Murillo seront 

visibles jusqu’au 2 juillet (AFP). 

 Initié en 2020 par le fonds de dotation 

Ellipse Art Projects, le prix Ellipse a pour 

but de rendre visible en France, chaque 

année, la scène contemporaine d’un pays 

d’Afrique subsaharienne ou d’Asie. Après 

le Sénégal et la Côte d’Ivoire, la 3e édition 

est dédiée au Togo. Le lauréat sera exposé 

à la foire AKAA (20-22 octobre), bénéficiera 

d’une campagne médiatique 

et d’un accompagnement professionnel 

sur mesure. Les candidatures sont 

ouvertes jusqu’au 30 avril. 

 Les autorités égyptiennes ont annoncé 

l’excavation près du temple d’Hathor, dont 

provient le Zodiaque de Dendérah accroché 

à un plafond du Louvre depuis 1922, 

d’un « sphinx souriant à deux fossettes » 

représentant un empereur romain 

et d’une stèle romaine gravée en démotique 

et en hiéroglyphe.

 TÉLEX 07.03

Ci-contre : Vue de l’exposition 
« Piero Gilardi Dalla Natura 
all’Arte », galerie Michel Rein, 
Paris, 2020.

© Photo Florian Kleinefenn/Courtesy 

de l’artiste et Michel Rein, Paris/

Brussels.
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